
(Extrait de la Légende d’un peuple) 

 

O notre Histoire – écrin de perles ignores! –  

Je baise avec amour tes pages vénérées. 

 

O régistre immortel, poême éblouissant   

Que la France écrivit du plus pur de son sang! 

Drame ininterrompu, bulletins pittoresques 

Des hauts faits surhumains, récits chevalesques, 

Annales de géants, archives où l’on voit, 

A chacun des feuillets qui tournent sous le doigt, 

Resplendir d’un éclat severe où sympathique, 

Quelque nom de héros ou d’héroine antique! 

Où l’on voit s’embrasser et de donner la main, 

Les vaillants de la veille et ceux du lendemain; 

Où le glaive et la croix, la charrue et le livre,  

– Tout ce qui fonde joint à tout ce qui delivre – 

Brillent, vivant d’autrefois celle de l’avenir. 

 

 

 

 

 

 


